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« Nous implorons de Dieu cette paix que les hommes 
à eux seuls ne parviennent pas à construire »  

Pape François        

 Le mot du pasteur... 
La ville de Florence a vécu du 23 au 27 
février une rencontre fraternelle très impor-
tante, organisée par la Conférence Episco-
pale italienne, ayant comme sujet : 
« Méditerranée, frontière de Paix ». 
Pour la première fois de notre histoire, une 
cinquantaine d’évêques et plus de soixante 
maires des villes baignées par la Méditerra-
née se sont rassemblés  afin de  trouver de 
nouveaux chemins qui favorisent la paix et 
la fraternité malgré les nombreuses diffé-
rences de religion, de langue,  et de cul-
ture.   
On a montré que vivre ensemble, et non 
pas coexister, est bien possible et que rien 
n’est plus fort que le dialogue qui a ses ra-
cines dans le respect et l’amour . Car, après 
tout, nous sommes tous fils d’un même Dieu 
avec Abraham que nous considérons 
comme le « Père des croyants », et nous 
formons ainsi une seule famille humaine. Il 
est  dit parfois, en offensant Dieu, que les 
religions sont cause de divisions et de 
guerres. La réunion de Florence a été la 
réponse sur le terrain en voyant 
les  évêques et  les maires dialoguer, colla-
borer et rechercher le bien des pays baignés 
par la Méditerranée chacun dans sa spécifi-

cité  religieuse ou politique. …. Mais… Le 24 
février la triste nouvelle tombe! : la Russie a 
déclaré guerre à l’Ukraine. « Où sont pas-
sées toutes les expériences apprises de 
toutes les guerres du passé, quand les hu-
mains se sont fait la guerre en n’acceptant 
pas l’autre comme son égal et où donc est 
la sagesse des héros, des poètes et écrivains 
qui ont défendu les idéaux de l’humanité 
toute entière contre la barbarie, la tyrannie 
et de la dictature ? » (Père Pedro Opeka). 
C’est clair que la politique a failli, il lui 
manquait une âme. Une réaction nous 
était et nous est demandée. Deux mois de 
jeûne et  de  prière : Carême et Ramadan. 
La plupart des participants à la réunion de 
Florence se sont réunis le dimanche 27 fé-
vrier dans la cathédrale de Sainte Croix et 
ont élevé la prière vers le Dieu miséricor-
dieux pour la paix en Ukraine et dans le 
monde entier, car 70 pays dans notre pla-
nète sont en guerre et personne n’en parle. 
Notre espoir est alors dans le Seigneur. Ca-
rême et Ramadan sont un « temps favo-
rable » pour la « conversion » de chacun de 
nous. Cette « nouvelle opportunité » doit 
réveiller en nous tous, chrétiens et musul-
mans, un « sentiment de gratitude » envers 

Dieu qui a voulu que pendant ces deux 
mois, les croyants jeûnent et sanctifient leur 
jeûne par la prière pour obtenir la paix et 
la sérénité dans notre Tunisie et dans le 
monde. Comment demander la paix dans 
le monde, si, ne plaise à Dieu, je n’aime pas 
mon voisin ? Que cette longue période de 
jeûne, dit le  Pape François, soit pour tous 
« un espace qui nous est offert pour un 
changement de direction dans notre con-
duite et exprime avant tout la volonté te-
nace de Dieu de ne pas interrompre le dia-
logue de salut avec nous ».  
Que notre prière et jeûne soient dictés par 
« un cœur contrit » pour arriver dignement 
à la fête de la Résurrection du Seigneur. 

À tous, bon voyage ! 
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Je souhaiterais partager avec 
vous ces propositions sur le Ca-
rême du Pape François. 
15 simples des actes de charité 
(regardez combien ils sont at-
trayants !): 

1. Faire le bien (toujours et n’importe 
où). 

2. Dire merci (même si on n’est pas 
obligé). 

3. Rappeler aux autres combien tu les 
aimes.  

4.Saluer avec joie les personnes que tu 
vois chaque jour. 

5. Écouter l’histoire de la vie de l’autre 
sans préjugés, avec amour . 

6.S’arrêter pour aider.  Être attentif à 
ceux qui ont besoin de toi. 

7. Donner de la joie à quelqu'un 
chaque jour. 

8. Célébrer les qualités ou les succès 
d’un autre. 

9.Faire cadeau à celui qui est dans le 
besoin de ce que tu n’utilises pas. 

10.Aider quand c’est nécessaire pour 
permettre que l’autre personne se 
repose. 

11.Corriger avec amour, ne pas te 
taire par peur. 

12.Percevoir chaque étincelle de bien 
qui est dans l’autre à côté de toi.  

13.Nettoyer ce que tu emploies à la 
maison.  

14.Aider les autres à surmonter les obs-
tacles. 

15.Contacter tes parents si tu as la 
chance de les avoir. 

Des suggestions concernant le 
jeûne: 
 Jeûne des mots qui offensent et 

transmets des douces paroles 

 Jeûne du mécontentement et rem-
plis ton cœur de reconnaissance 

 Jeûne de la colère et remplis ton 
cœur de mansuétude et de patience 

 Jeûne du pessimisme et remplis ton 
cœur d’espérance et d’optimisme 

 Jeûne des préoccupations et remplis 
ton cœur de confiance en Dieu 

 Jeûne de tes lamentations et rem-
plis ton cœur des choses simples de la 
vie 

 Jeûne de ce qui t’opprime et rem-
plis ton cœur de prières 

 Jeûne de la tristesse et de l’amer-
tume et remplis ton cœur de joie 

 Jeûne de l’égoïsme et remplis ton 
cœur de compassion pour les autres 

 Jeûne du manque du pardon et 
remplis ton cœur de réconciliation 

 Jeûne des paroles et remplis ton 
cœur de silence et écoute les autres 

 Si nous vivons tout cela notre quoti-
dien sera rempli de :  

 PAIX,  

 CONFIANCE,  

 JOIE,  

 ET VIE 

+ Ilario ANTONIAZZI 

PRIERE POUR LA PAIX 

 

A l’occasion de la Messe du Mercredi des 
Cendres, le Pape François a rappelé la signifi-
cation et la valeur de la prière, de la charité et 
du jeûne et nous a sollicités à implorer de Dieu 
la paix pour l’Ukraine et pour le monde en-
tier : « ...si la prière, la charité et le jeûne doi-
vent mûrir dans le secret, leurs effets ne sont 
pas secrets. La prière, la charité et le jeûne ne 
sont pas des remèdes seulement pour soi, mais 
pour tous : ils peuvent en effet changer l’his-
toire. Tout d’abord parce que celui qui en 
éprouve les effets, presque sans s’en rendre 
compte, les transmet aussi aux autres; et sur-
tout parce que la prière, la charité et le jeûne 
sont les voies principales qui permettent à 
Dieu d’intervenir dans notre vie et dans la vie 
du monde. Ce sont les armes de l’esprit, et c’est 
avec elles que, en cette journée de prière et de 
jeûne pour l’Ukraine, nous implorons de Dieu 
cette paix que les hommes à eux seuls ne par-
viennent pas à construire. O Seigneur, Toi qui 
vois dans le secret et qui nous récompenses au-
delà de toute attente, écoute la prière de ceux 
qui se confient à Toi, surtout celle des plus 
humbles, des plus éprouvés, de ceux qui souf-
frent et qui fuient sous le vacarme des armes. 
Remets dans les cœurs la paix, redonne à nos 
jours ta paix. » Homélie du st Père lue le mer-
credi des cendres. 

 

Saint Jean-Paul II encourageait à prier quoti-
diennement pour la paix dans le monde. Il 
insistait particulièrement sur l’importance de 
«bâtir des ponts et non des murs entre les per-
sonnes, comme entre les nations et les diffé-
rents groupes qui les composent». Face aux 
difficultés que traverse notre monde actuelle-
ment, nous pouvons joindre nos voix à celles de 
tous les fidèles à travers le monde pour redire 
la prière qu’il nous a laissée :  

 

Grand et Miséricordieux Seigneur de la 
paix et de la vie, Père de tous. Tu as des 
projets de paix et non d’affliction, Tu con-
damnes les guerres et tu abats l’orgueil 
des violents. Tu as envoyé ton Fils Jésus 
pour annoncer la paix à ceux qui sont 
proches ou loin, pour réunir tous les 
hommes de tous les continents en une 
seule famille. Écoute le cri unanime de tes 
fils, la supplication pleine de tristesse de 
toute l’humanité : plus jamais la guerre, 
aventure sans retour, plus jamais la 
guerre, spirale de deuil et de violence ; 
non à cette guerre qui est une menace 
pour tes créatures dans le ciel, sur la terre 
et la mer. En communion avec Marie, la 
Mère de Jésus, nous te supplions encore : 
parle au cœur des responsables du destin 
des peuples, arrête la logique des repré-
sailles et de la vengeance, suggère par ton 
Esprit de nouvelles solutions, des gestes 
généreux et honorables, des possibilités de 
dialogue et de patiente attente, qui soient 
plus féconds que les rapides décisions de 
guerre. Accorde à notre époque des jours 
de paix. Plus jamais la guerre. 

Amen.  

Pourquoi une 
« ribambelle de 
photos »? 

Parce que, même dans la tourmente ou 
dans la routine du quotidien, il y a des 
moments touts simples, mais surprenants 
et précieux, qui valent la peine d'être cap-
turés en photo. 
Le thème que nous proposons -  « la beau-
té dans le quotidien » - met justement 
l'accent sur ces instants. 
Que vous soyez amateur, passionné ou 
photographe professionnel, faites nous 
partager vos plus beau clichés! 
Assurez-vous seulement qu’ils soient de 
bonne qualité et, dans le respect de la pro-
tection des données, évitez les premiers 
plans d’enfants. Les photos seront publiées 
sur le site, avec le nom de l’auteur, pour 
offrir à tout le monde des étincelles de 
beauté! 

Envoyer vos photos par mail, avant le 31 
mars, à l’adresse  
assistance.enseignement@gmail.com  
Merci d’avance de votre concours !  

 

« La beauté dans le 
quotidien » 

https://www.vatican.va/content/francesco/fr/events/event.dir.html/content/vaticanevents/fr/2022/3/2/ceneri.html
https://www.vatican.va/content/francesco/fr/events/event.dir.html/content/vaticanevents/fr/2022/3/2/ceneri.html
https://www.vatican.va/content/francesco/fr/events/event.dir.html/content/vaticanevents/fr/2022/3/2/ceneri.html
mailto:assistance.enseignement@gmail.com


 

 

 UNE PRIERE PERMANENTE POUR 
LA TUNISIE 
En ces temps difficiles pour tout le monde, 
nous tous pouvons prier le Seigneur pour la 
Tunisie, afin que : 
 soient trouvées des solutions légitimes qui 

permettent la gouvernance et le bien de 
tous ; 

 les objectifs qui ont motivé les prises de 
position du Président de la République, 
c’est-à-dire guérir la situation de corrup-
tion généralisée, soient atteints ; 

 grandisse la conscience sociale de tous, 
c’est-à-dire que les citoyens ne cherchent 
pas de façon unilatérale leur propre inté-
rêt et la solution de leurs problèmes per-
sonnels, mais le bien de tous ; 

 la situation évolue pacifiquement  et en 
responsabilité, et que chaque citoyen se 
batte contre toute  forme de corruption, 
à tous les niveaux ; 

 le gouvernement puisse assurer le salaire 
mensuel à chacun, pour le bien de 
chaque famille et des enfants ;  

Prions aussi afin que : 
 cette longue pandémie finisse ; nous puis-

sions retrouver les gestes sincères d’affec-
tion et d’amitié ; nous retrouvions la joie 
de vivre et d’entreprendre des projets 
professionnels qui permettent d’améliorer 
son propre niveau social et celui  de la 
communauté ; 

 chaque personne et chaque famille arrive 
à se nourrir quotidiennement.  

SITUATION ACTUELLE  
Le Président de la République a annoncé 
les mesures qui seront prises pour faire face 
à la crise actuelle : la première sera  l’orga-
nisation, durant les trois premiers mois de 
2022, d’une série de consulta-
tions populaires portant notamment sur 
des amendements constitutionnels et élec-
toraux. Celle-ci sera suivie d’un référendum 
le 25 juillet 2022 (jour anniversaire de la 
proclamation de la République) concer-
nant l’ensemble des réformes à opérer 
(constitutionnelles et autres). 
De nouvelles élections législatives sont pré-
vues le 17 décembre 2022, sur la base d’une 
nouvelle loi électorale. 
A la mi-janvier 2022, une nouvelle montée 
du covid a poussé le gouvernement à dé-
créter des mesures de contention de la ma-
ladie, principalement un couvre-feu de 22h 
jusqu’à 5h matin jusqu’au 10 février et la 
fermeture des lieux de culte pour 3 se-
maines. Les écoles, tous niveaux confondus, 
ont été également fermées pendant une 
semaine et, dans quelques cas, même plus 
longtemps. 

Ces derniers jours, suite aux améliorations 
de la situation générale, le Ministère de la 
Santé a allégé les conditions d’entrée en 
Tunisie, en actualisant également des pro-

tocoles sanitaires dans divers secteurs. Les 
campagnes de vaccination continuent. 
 

PRESIDENT SAÏED AU SOMMET 
BRUXELLES 
Kaîs Saïed a participé à la sixième édition 
du Sommet de l’Union Européenne – Union 
Africaine qui s’est tenu à Bruxelles les 17 et 
18 février.  
 

L’ambassadeur de l'Union européenne en 
Tunisie, Marcus Cornaro, a affirmé, lors de 
son intervention de lundi 21 février 2022 sur 
Attessia TV, que la participation de la Tuni-
sie au Sommet a été « riche et positive ». 
« Nous avons insisté sur l’importance de 
l’indépendance de la justice et sur la gou-
vernance économique, l’UE continuera 
d’encourager la bonne gouvernance et la 
lutte contre la corruption dans le cadre de 
notre partenariat » a-t-il déclaré. 
Une autre bonne nouvelle, annoncée ven-
dredi 18 février 2022 par le directeur géné-
ral de l’Organisation mondiale de la Santé 
(OMS), Tedros Adhanom Ghebreyesus, en 
marge du Somment : la Tunisie et cinq 
autres pays africains – l’Egypte, le Kenya, le 
Nigéria, le Sénégal, et l’Afrique du Sud – 
ont été choisis pour faire partie du pro-
gramme de l’OMS de production des vac-
cins anti-Covid. 

« la participation de la 
Tunisie au sommet a été 

riche et positives » 

Le Monastère est né d'une initiative de 
l'église de Tunisie, dans le synode tenu à la 
fin des années 1980, où se posait déjà la 
nécessité d'avoir dans ce diocèse une com-
munauté de vie contemplative dont le but 
soit principalement la prière. 

Le 13 novembre 2005, le pape Benoît XVI 
béatifiait Charles de Foucauld. A cette oc-
casion, notre supérieur général a eu une 
rencontre avec Monseigneur Maroun et à la 
demande de ce dernier, a été décidée la 
création du monastère. 
J'ai été le premier moine à arriver, le 17 
avril 2006. Pendant 10 mois j'ai fait partie 
de la communauté de la cathédrale de 

Tunis, attendant mon con-
frère, le Père Jaime Martínez, 
ordonné à la fin de cette an-
née-là ; il est arrivé à la mis-
sion en février 2007, 
quelques jours avant l’inau-
guration du monastère. Au 
début notre vie était très 
simple, nous étions une nou-
velle communauté qui avait 
besoin de temps pour s'insé-
rer dans la vie du diocèse. 
Mais, peu à peu, notre mo-
nastère a trouvé sa place au 
sein de cette Église, devenant 
un lieu d’accueil, une halte 
de silence et de prière, d’ac-
compagnement spirituel, et un point 
d'amitié. 
Nous rendons grâce pour tout ce que Dieu 
a fait durant ces 15 années de vie. Nous 
voudrions remercier aussi tous les frères et 
sœurs de notre Église de Tunisie pour leur 
sincère amitié et soutien spirituel. 
Nous faisons nôtres les paroles de notre pa-
tron, Charles de Foucauld : « Ma présence 
fait-elle quelque bien ici ? Si elle n'en fait 
pas, la présence du Très Saint Sacrement en 
fait certainement beaucoup. Jésus ne peut 
être en un lieu sans rayonner. Je ne crois pas 

pouvoir leur faire de plus grand bien que 
celui de leur apporter, comme Marie dans 
la maison de Jean, lors de la Visitation, Jé-
sus, le bien des biens, le Sanctificateur su-
prême, Jésus qui sera toujours présent par-
mi eux dans le Tabernacle… Jésus s'offrant 
chaque jour sur le saint autel pour leur con-
version, Jésus les bénissant chaque soir au 
salut : c'est là le bien des biens, notre Tout, 
Jésus » (Lettre à Marie de Bondy, 9 sep-
tembre 1901). 

P.Luis Martinez i.v.e. 

 Le monastère à la Marsa :  
15  ans d’expérience 

P.Jaime et P.Luis 

P. Alfredo, P.Luis et P. Juan Manuel 

« le ministère de la santé 
a allégé les conditions 
d’entrée en Tunisie » 

 La Tunisie au fil des jours 



L'aventure au sein de l'Espace jeune a dé-
buté pour moi, coopérante DCC, au mois 
de mai 2021... En effet, tout a commencé 
avec un premier contact avec Lucie, an-
cienne volontaire devenue chargée de mis-
sion et le P. Léonce, responsable de l'espace 
jeune. Leur intérêt pour ma candidature 
m'a permis d'arriver jusqu'ici.  
L’Espace jeune ap-
partient à l'IBLA 
(Institut des Belles 
Lettres Arabes), situé 
dans le quartier po-
pulaire Maâkal Ez Zaim. Il a pour objectif 
de permettre aux enfants du coin, âgés 
entre 10 et 16 ans, de venir pendant leur 
temps libre pour étudier, faire des activités 
et avoir un lieu sécurisant, entre les heures 
de classe ou après l'école. Mais, au sein de 
ce même espace, se déroule aussi du sou-
tien scolaire en anglais et en français. 

C'est lors de mon arrivée au mois de sep-
tembre que j'ai pu faire mûrir certaines 
idées d'actions, en rencontrant la commu-
nauté de l'IBLA, les enfants et leurs pa-
rents.  
Philip, stagiaire des Père Blancs, devient en 
septembre mon premier collègue, qui a 
pour mission de donner les cours d'anglais.  

Lors d'une balade au parc du Belvédère, 
deux jours après mon atterrissage, je ren-
contre l'association des amis du Belvédère, 
qui devient notre premier partenaire pour 
offrir des activités aux enfants un samedi 
par mois. 

A l'espace jeune, les enfants viennent tous 
les jours entre 14h et 17h pour faire des acti-
vités telles que la peinture, les activités ma-
nuelles, l'informatique, les jeux de société et 
tout ce qu'ils demandent, dans la limite du 
possible. Le soir, le créneau de 17h à 19h est 
réservé au soutien scolaire en anglais et en 
français.  
Les enfants ont besoins d'espace pour vivre 
et s'amuser ; ce lieu leur permet d'extériori-
ser leurs émotions ou de jouer à plusieurs, 
notamment au ballon. Nous nous sommes 
rendus compte que l'espace à l’Institut est 
petit pour cela. Alors nous avons organisé 
des créneaux, dans la semaine, pour sortir 
au terrain "El Gorjani", situé à 10 minutes à 

pied de l'Espace jeune. 
Nous pratiquons, lors 
de ces temps, football, 
basketball et jeux ex-
térieurs. 

Lors des vacances, nous ouvrons dans le but 
d'offrir des activités de découvertes et, dans 
la limite du possible, sortir de notre quartier 
pour nous balader aux Berges du Lac, ou 
au Belvédère, ou encore parcourir les rues 
de la médina. Toutes les activités ont pour 
objectif la découverte, mais aussi l'appren-
tissage, la socialisation et la sensibilisation. 
Nous souhaitons offrir 
aux enfants une ou-
verture sur le monde 
qui les entoure. Il s'agit 
de découvrir en s'amu-
sant. 
Nous essayons de tra-
vailler avec des associations pour apporter 
aux enfants des activités diversifiées ; cer-
tains vont, le vendredi, apprendre la céra-
mique et d'autres, deux fois par semaine, la 
langue des signes. Beaucoup de personnes 
rencontrées dans ma vie personnelle, m'ai-
guillent pour trouver des associations et 
agrandir notre réseau. 
L'Espace jeune est aussi le lieu de décom-
pression pendant les examens : quand le 
stress est trop présent, les enfants 
viennent nous raconter leurs tra-
cas, leurs soucis, et rigoler, crier, 
jouer afin de repartir avec des 
bonnes ondes à l'école où dans 
leur famille. Nous sommes aussi 
disponibles pour les parents et 
avons un lien permanent afin 
d'échanger différentes informa-
tions au sujet de leur enfant. 
Certains enfants disent "Ici c'est 
ma deuxième maisons" et nous 
essayons de faire de ce lieu un 
endroit le plus convivial possible 
pour s'y sentir bien et en sécurité. 

Accompagner les enfants est déjà mon mé-
tier en France, ce que je ne qualifie pas de 
métier mais de passion. En effet, je suis de 
ces rares personnes qui ont la chance 
d'exercer au quotidien leur passion, j'aime 
donner le sourire autour de moi et appor-
ter du mieux que je peux de nouvelles con-
naissances à travers partages et expé-
riences. Apporter aux enfants un lieu sécu-
risé où ils peuvent se confier sans limite et 
aussi se permettre de rire et jouer sans ju-
gement, c'est ce que je pense important. 
Depuis que j'ai commencé à être anima-
trice et éducatrice spécialisée, j’ai compris 

que l'importance n'était 
pas le résultat, mais la 
joie que nous apportons 
chaque jour à l'être ren-
contré. Cette petite par-
celle de bonheur qu'il a 
connu et ces petites ac-

quisitions sur la vie qui plus tard lui per-
mettront de se dire « Ah oui on me l'avait 
dit ». 
Il faut aussi savoir que chaque jour j'ap-
prends avec les enfants, les parents et tous 
les partenaires rencontrés ; on a beaucoup 
à apprendre de l'autre, il suffit de s'y inté-
resser et de l'écouter. 

Ségolène Hablot 

 
L’espace jeune de 
l’Ibla 

« avoir un lieu sécuri-
sant » 

« les enfants ont besoin 
d’espace pour vivre et 

s’amuser » 

« on a beaucoup à 
apprendre de 

l’autre.  Il suffit de s’y 
intéresser et de 

l’écouter » 


